
Pourquoi nous sommes là/ Claude Grégoire 
 

C’est la 11e fois que nous nous rassemblons que nous manifestons sous la 
pluie pour demander un cessez-le-feu immédiat ! 

L’agression d’une ampleur sans précédent, la guerre coloniale totale que mène l’État 
d’Israël contre le peuple palestinien doivent cesser ! 

A Gaza, jour après jour, Israël teste sur une population sans défense ses nouvelles 
armes et sa technologie militaire dotée d’une intelligence artificielle déshumanisée. Il 
y a + de 17.000 victimes dont + de 7.000 enfants, 40.000 blessés souvent sans soins, 
des milliers de disparus, des familles entières anéanties. Il ne s’agit pas de « dommages 

collatéraux » mais d’une stratégie délibérée pour rendre la vie impossible à Gaza, pour 
exterminer l’identité palestinienne.  

En Cisjordanie dont Jérusalem-Est aussi les Palestiniens vivent sous la terreur des 
attaques de l’armée d’occupation et des colons.  

Après 75 ans de violations constantes du droit international par l’État d’Israël, 56 ans 
d’occupation et de colonisation, 16 ans de blocus illégal et inhumain de la Bande de 
Gaza, l’impunité dont jouit Israël doit enfin cesser ! 

Nous sommes à la veille du 75e anniversaire de la DUDH - élaborée sur les cendres de 
la Seconde Guerre mondiale et des pires horreurs dont l’humanité est capable la DUDH 
portait la promesse d’un cadre mondial pour la justice et la reconnaissance de « droits 
égaux et inaliénables » pour toutes et tous.  
 
 Aujourd’hui nous sommes ici pour interpeller notre gouvernement : mesdames, 

messieurs les ministres, votre silence tue à Gaza ! 

A Gaza, Israël est en train de détruire les fondements du droit humanitaire : la 
protection des civils. Mesdames, messieurs les ministres de l’UE, votre condamnation 
devrait être totale. Le monde a honte de vos doubles standards. Honte de la vision 
raciste de la valeur d’une vie humaine. 

Face à la propagande de guerre, face à la violence inouïe qui s’abat sur la population à 
Gaza, face à la déshumanisation d’une population entière, dans les paroles et dans les 
actes, c’est à nous citoyens de défendre les droits qui nous protègent tous, de rappeler 

le caractère universel de la DUDH, de rappeler que chaque être appartient à la famille 
humaine et a droit à la vie et à la dignité. 

 « Plus jamais ça ! », c’est maintenant ! 

 


